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La petite fille à laquelle j’ai longtemps rêvé se dresse là, devant moi. 

Du haut de sa minuscule stature, elle se toise. Ses petits bras cherchent à attraper le 
reflet  qu’un  miroir  posé  à  terre  lui  renvoie.  N’y  parvenant  pas,  elle  esquisse  des 
gestes aussi pressés que maladroits.  

Amusée par ce spectacle émouvant, je décide de m’incliner pour faire apparaître ma 
silhouette.  Réfléchissant  l’exécution  fidèle  de  mon  mouvement,  l’objet  trahit 
rapidement ma présence.  

Découvrant le subterfuge, elle agite frénétiquement son petit corps, dessine un large 
sourire et ouvre ses doigts de poupée vers le ciel. 

Attendrie par son exubérante impatience,  je  la soulève pour la faire tournoyer dans 
les airs. Ses éclats de rire figent  le temps en plein vol. Je  l’observe : Mirage de moi‐
même ou chair de ma chair ? 

Prenant son visage pour le miroir avec lequel elle jouait quelques instants plus tôt, je 
plonge  mon  regard  dans  le  sien  à  la  recherche  de  mon  propre  reflet.  Scrutant  le 
moindre  trait  de  son  adorable  minois,  j’espère  trouver  le  détail  qui  rappellera  la 
petite fille que j’ai été 34 ans plus tôt. 

Mais elle est moi sans être moi, fruit de la magie de l’amour. 

Etoffe  de  tendresse,  voile  de  douceur,  elle m’offre  en  cet  instant  le  plus  doux  des 
présents : Redécouvrir la beauté du monde à travers ses yeux d’enfant. 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